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Les habitants du quartier
Central, dans le 2e arron-
dissement de Makokou,
viennent de vivre un
drame des plus regretta-
bles. En effet, un incendie
d'une rare violence a
consumé, en moins d’une
demi-heure, une maison à
usage d’habitation dans la-
quelle logeaient 9 familles.

Aucune perte en vie hu-
maine, mais des dégâts
matériels considérables.

C'EST en pleine journée,au quartier Central dans le2e arrondissement de Ma-kokou. qu’une maison àusage d’habitation dans la-quelle logent plusieurs fa-milles a pris feu.L'incendie, d'une rare vio-lence, a ravagé complète-ment cette bâtisse enplanches comprenant dixchambres (5 de part et

d'autre), propriété d'uneautorité locale. 27 per-sonnes y vivaient, dont desfemmes et une dizained’enfants scolarisés. Selon des témoignages re-cueillis sur le lieu du sinis-tre, le feu serait parti de ladernière chambre à droite,au bout du couloir. Danscette pièce vivaient unemère, sa fille d’une ving-taine d’années, et 3 enfantsâgés respectivement de 11,9 et 8 ans. En l’absence desparents partis vaquer à

leurs occupations journa-lières, les enfants auraiententrepris de faire cuire duriz. Mais le plus âgé, adeptedes jeux vidéo, se seraitrendu chez le boutiquierdu voisinage pour une par-tie de King-off, laissant soncadet veiller sur la mar-mite au feu. Malheureusement, c’estlorsque la marmite a at-teint un degré de calcina-tion avancé que le gaminest allé alerter son aîné dece qui se passait. Mais

celui-ci, absorbé par le jeu,n'aurait guère prêté atten-tion à ce que lui disait soncadet. Et le pire est arrivé. Après l'explosion de labouteille de gaz, le feu seserait rapidement répandudans toute l'habitation.Alertés par l'explosion, lesbadauds présents non loindu quartier ont immédia-tement accouru vers le lieudu sinistre pour apporterde l'aide aux sinistrés. Pen-dant que certains s'affai-raient à vider les effets des

premières chambres, d'au-tres essayaient, en vain,d’arrêter la furie desflammes.Après que les planchesd’okoumé de la bâtisse ontfini par se consumer, lespectacle est affligeant. Lesoccupants de la maison ontperdu tous les biens qu'ilsont accumulés durant denombreuses années dansl'incendie. Heureusement,on ne déplore aucuneperte en vie humaine ni deblessés.

Plusieurs familles à la rue
Incendies au quartier Central à Makokou…
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La détresse des victimes.
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Le feu ravageant tout...
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UN taxi de marque Toyotade type Avensis, immatri-culé DY-128-AA, a fait uneembardée, dernièrement,au quartier La Cité, dans ledeuxième arrondissementde la commune d’Oyem.L'accident a fait trois bles-sés graves, le conducteur etles deux passagers quiavaient pris place à bord. Etdes dégâts matériels impor-tants.

Les victimes ont été ad-mises au Centre hospitalierrégional d’Oyem (CHRO),pour des soins intensifs. Eneffet, leur état de santé ins-pirait beaucoup d’inquié-tudes au moment où ellesont été retirées de la car-casse du véhicule accidenté.Selon des témoins, la vi-tesse excessive et la fortepluie qui s’était abattue cejour-là, sur le chef-lieu de laprovince du Woleu-Ntem,seraient à l’origine de cetaccident spectaculaire qui afailli tourner au drame. Le chauffeur qui roulait à viveallure, dans le sens marchéde Ngouema-Carrefour Me- kaga, a fait une brusquesortie de route à la hauteurde l’immeuble abritant les

services de la Caisse Cacao-Café suivie de plusieurstonneaux.Un autre témoin reconnaîtlui aussi que le taxi roulait àtombeau ouvert. Mais quele conducteur du transportsuburbain a tenté, à l'en-droit indiqué plus haut,d’éviter un piéton qui tra-versait la route. La chaus-sée étant glissante, il aperdu le contrôle de sonengin après avoir freinébrusquement. Le véhiculedevenu fou a alors terminésa course dans un caniveau

les quatre roues en l’air. Lestrois occupants sont restésprisonniers de l'amas deferraille pendant plusieursminutes avant d’être secou-rus par des badauds, arri-vés promptement sur lelieu du drame.Une enquête a été diligen-tée par le commissariat depolice de la localité afin dedéterminer la part de res-ponsabilité des uns et desautres dans cet énième ac-cident de la circulation sur-venu dans la communed'Oyem.

L'excès de vitesse fait trois blessés graves
Accident de la circulation à la Cité
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L'état du taxi après l'accident.
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Un court-circuit en serait
la cause.

UN incendie s’est déclaré,il y a quelques jours à uneheure avancée de la nuit,dans la supérette Cecadode "Score" sis au centre-ville d’Oyem. Bilan : unepartie de la toiture et de lamarchandise ont été dé-truites.Ce n'est que le lendemain,à leur arrivée que les res-ponsables ont constaté lesdégâts. Mais, à ce jour, onne connaît toujours pasles causes de cet incendie.Toutefois, des sourcesconcordantes pensentqu'un court-circuit en se-

rait la cause. Selon toutevraisemblance, le feu se-rait parti du plafond,avant de se propager dansune bonne partie du ma-gasin. La rapidité desflammes, d'après des té-moins, aurait été favoriséepar l'électricité et d'autres

matériaux inflammablesayant servi à la construc-tion de l'immeuble.  Ce sont d'abord les gar-diens des lieux qui ontaperçu, vers 2 heures dumatin, une épaisse fuméeau-dessus de l'immeubleabritant le magasin. Leurs

premières réactionsc'était d'intervenir pouréteindre le feu. Mais,toutes leurs tentativespour accéder au lieu du si-nistre ont été vaines, lesdifférentes issues étanthermétiquement fermées.Ensuite, ils ont tenté, de

joindre les responsablesdu magasin pour les en in-former. Rien n'y fait. Alors,en dernier ressort, ils ontappelé à la rescousse lessapeurs-pompiers dontles locaux se trouvent à unjet de pierre du lieu del’incendie.

Arrivés rapidement surles lieux, ces derniers ontréussi à circonscrire lesflammes, les empêchantainsi d’atteindre les au-tres magasins de l’immeu-ble. Notons que d'autressecouristes présents aumoment des faits ont pusauver quelques mar-chandises et autres effets.Cependant, beaucoup necomprennent pas l'atti-tude des responsables dumagasin qui ont tenté dedissimuler l'information.Pourquoi ? Ce n’est qu'aumoment où les travaux deréfection du magasin ontété lancés, il y a peu, quela population a été infor-mée de ce qui s'est passé.L'enquête ouverte par lesofficiers de police judi-ciaire nous éclaireramieux sur l'origine de cesinistre.

Un magasin Cecado prend feu
… et à Oyem
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Le feu a consumé une partie de la toiture, de la mar-
chandise et d'autres produits du magasin.
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Quelques effets sauvés des flammes.
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